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Sommaire 

 

Je vous adresse ainsi 

qu’à vos proches mes 

meilleurs vœux pour la 

nouvelle année. Une 

année 2023 pleine de 

bonheur, de santé et de 

réussite dans vos projets. 

Et surtout une année 

2023 accompagnée par 

une excellente audition ! 

 

Comment se passe la chirurgie de 

l’implantation ? 

Cette question est très souvent abordée lors 

des permanences où nous recevons les futurs 

implantés : la perspective de devoir se faire 

opérer avec une anesthésie générale ajoutée 

aux difficultés de la surdité peuvent apporter 

une réelle anxiété. En parler ne peut 

qu’adoucir les inquiétudes. Le présent bulletin 

aborde cette question et devrait ainsi 

contribuer à démythifier l’implantation 

cochléaire. 

Le Dr Mamelle, cheffe de service du CRIC à 

l’hôpital Rothschild, nous a écrit un texte très 

clair présentant les diverses étapes de l’acte 

opératoire, délicat techniquement et bien 

maîtrisé. A sa lecture, on comprend mieux ce 

qu’il est nécessaire de réaliser pour mettre en 

œuvre cette merveille technologique qu’est 

l’implant cochléaire.  

De nombreuses implantations se font 

maintenant en ‘ambulatoire’. Passer peu de 

temps à l’hôpital est certainement un aspect 

apprécié mais qui peut aussi produire de 

l’anxiété. Le témoignage de Jean-Claude nous 

explique comment il l’a vécu et complète 

parfaitement le texte écrit précédemment par 

le Dr Mamelle sur ’la chirurgie ambulatoire, 

vue par les médecins’ et publié sur notre site 

internet. 

Une année 2023 qui démarre fort avec le 

présent bulletin ! 

Jean-Pierre Gauyacq, Président de l’ANIC 
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Jean-Claude témoigne de la pose de son implant 

cochléaire en chirurgie ambulatoire 
 

Je vais avoir quatre-vingts ans et je porte des prothèses auditives depuis environ quarante ans. 

Malgré cela mon audition n'a pas cessé de baisser et l'an dernier, mon audioprothésiste a qualifié ma 

surdité de "profonde". En décembre 2021, suite à une chute brutale de mon écoute, malgré le port 

des appareils, je ne comprends plus rien. Mon audioprothésiste m'a alors conseillé d'explorer la 

solution de l'implant.  J'ai donc pris rendez-vous à l'hôpital Rothschild. Au début de la démarche, 

j'étais plutôt réticent pour cette opération chirurgicale et un peu sceptique quant aux résultats mais 

les arguments du personnel très compréhensif par rapport à mes peurs et mes doutes, m'ont 

convaincu. 

 

Les consultations des spécialistes et les examens approfondis ont confirmé que j'étais éligible à la 

pose d'un implant cochléaire. Les principaux examens ont été, d’abord un rendez-vous avec la 

chirurgienne, puis la présentation de l’appareil, l’imagerie du cerveau, les consultations d’une 

orthophoniste et d’une psychologue ainsi que de nombreux audiogrammes. 

Tout cela dans une ponctualité et un accueil remarquable. 

On m'a donc proposé cette opération en mode ambulatoire, c'est à dire dans la journée avec sortie de 

l'hôpital en fin d’après-midi. 

 

L'intervention a donc été fixée pour début juin 2022. Celle-ci se passe sous anesthésie générale, elle 

nécessite donc des examens et des consultations préalables, en particulier avec l’anesthésiste. 

Réalisée par une chirurgienne de l'hôpital Rothschild, la pose de l’implant cochléaire a eu lieu à 

l'hôpital de La Pitié Salpêtrière. Elle consiste à mettre en place, sous la peau et dans l’oreille 

interne, la partie interne de l’appareil, la partie externe ne venant que lorsque la plaie de l’opération 

est cicatrisée. 

Arrivé à 7 heures du matin à l'hôpital, ma prise en charge s'est passée sans attente ni difficultés car 

les formalités administratives avaient été remplies auparavant par l'hôpital Rothschild. Il faut venir 

à l'hôpital avec le minimum d’objets personnels. A partir de ce moment j’ai été accompagné par une 

équipe d’infirmières qui ne m’a pas quitté pendant tout le temps de ma présence à l’hôpital. 

J’ai été conduit au vestiaire pour me changer et revêtir la tenue appropriée à l’opération, les 

vêtements et mes objets personnels ont été placés dans un casier fermé à clef par l’infirmière.  

Puis, on m’a emmené…sur une chaise roulante (!) dans la salle de préparation aux opérations 

ambulatoires (car je n’étais pas le seul à être opéré de cette manière) 

Dans cette salle, on m’a servi un petit déjeuner, pris la tension. Les infirmières nous préparent. 

L’attente est plus ou moins longue jusqu’au moment où on m’a emmené, toujours sur ma chaise 

roulante, dans la salle d’opération. J’ai été pris en charge alors par les infirmières du bloc opératoire 

et installé sur la table d’opération. 

Peu après un médecin est arrivé et me dit « je suis l’anesthésiste » et ensuite je n’ai plus de 

souvenirs… 

Quand je me suis réveillé, dans une autre salle, une infirmière était présente pour me rassurer et me 

servir une boisson chaude. Elle avait aussi prévenu mon épouse pour que celle-ci vienne me 

chercher. 

Après un temps de repos, dès que je me suis senti assez solide, je suis retourné au vestiaire pour me 

rhabiller et récupérer mes affaires. J’ai retrouvé mon épouse et nous avons attendu pour une ultime  

visite de la chirurgienne qui nous a dit que tout s’était bien passé et m’a donné rendez-vous pour la 

visite post opératoire et pour la surveillance de la cicatrisation de la plaie à l’hôpital Rothschild.  
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Par ailleurs, on m’a communiqué un numéro de téléphone à appeler dans le cas où je ressentirais 

des douleurs ou d’autres symptômes anormaux. 

 

Nous avons quitté l’hôpital La Pitié Salpêtrière, il était 17h, nous avons pris le métro pour rentrer 

chez nous. Le lendemain, l’hôpital m’a envoyé un sms pour me demander si tout allait bien, ce qui 

était le cas. Je n’ai pas eu de douleurs post opératoires, uniquement une fatigue passagère due à 

l’anesthésie générale. 

Jean-Claude 

 

 

 

Les fabricants à l’IFIC 
 

 

 

  

 

 

 

 

Vous vous posez des questions sur le fonctionnement de votre implant ou sur les accessoires 

possibles et vous souhaitez rencontrer une personne de la société qui a fabriqué votre implant ?  

C’est possible grâce aux rendez-vous organisés régulièrement par l’IFIC avec Advanced Bionics, 

Cochlear et Oticon (Medel dispose d’un bureau à Paris où des rendez-vous peuvent être pris). 

 

 L’IFIC (Institut Francilien d’Implantation Cochléaire) vous propose de prendre un rendez-vous 

individuel, avec le fabricant de votre implant, durant lequel vous pourrez :  

- Essayer et être conseillé sur le choix des accessoires pour téléphoner, regarder la télévision, 

assister à des conférences, etc.  (connectivité directe, accessoires Bluetooth…). 

-  Recevoir des informations concernant l’entretien et l’utilisation des processeurs.  

-  Avoir des réponses à vos questions afin d’optimiser l’utilisation de votre appareillage.  

 

L’IFIC est situé dans l’enceinte de l’hôpital Rothschild,  

au Pavillon La Deauvillaise, 5 Rue Santerre, Paris 12
ème

 

         Pour contacter l’IFIC :  

         par téléphone 01 53 24 24 40 

         par mail : ific@wanadoo.fr 
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Visite du Musée Nissim de Camondo 
 

En ce 25 novembre, par une belle matinée ensoleillée, nous sommes 8 à nous retrouver dans 

la cour d'honneur de l'imposant hôtel particulier du 63, rue de Monceau, jouxtant le célèbre 

parc parisien du VIII
ème

 arrondissement. 

 

Commençons par l'histoire de la famille Camondo. D'origine juive, les Camondo furent 

chassés d'Espagne par l'inquisition déclenchée en 1492. Ils se sont d'abord installés à Venise, 

offrant alors un refuge pour de nombreux Israélites, puis au XVIII
ème

 siècle à Constantinople, 

où ils vont devenir les banquiers des sultans de l'Empire Ottoman. A la fin du Second Empire, 

en 1869, les frères Camondo, Abraham et Nissim, ouvrent une succursale à Paris et font 

construire 2 hôtels particuliers mitoyens, rue de Monceau. A leur mort, en 1889, leurs fils, les 

cousins Isaac et Moïse, vont gérer leur fortune. Peu intéressés par la banque, ils sont en 

revanche de grands collectionneurs, amateurs d'art. Isaac, à sa mort en 1911, lèguera au 

Louvre plus d'une trentaine de toiles impressionnistes. De son côté Moïse va constituer tout 

au long de sa vie une remarquable collection de mobilier français du XVIII
ème

 siècle. Ses deux 

enfants connaîtront une fin tragique. Son fils Nissim, s'étant enrôlé comme pilote d'avion 

pendant la première guerre mondiale, meurt dans un combat aérien en 1917, à l'âge de 25 ans. 

Moïse ne se remettra jamais de la mort de son fils et pour honorer sa mémoire il va léguer à 

l'Etat son hôtel particulier et toutes les collections qui auraient dû revenir à son fils, afin qu'à 

sa mort cet ensemble devienne le Musée Nissim de Camondo, qui sera créé en 1936. Quant à 

sa fille Béatrice, elle sera déportée avec son mari et leurs deux enfants en 1943 à Auschwitz, 

d'où ils ne reviendront pas. Ainsi s'est éteinte tragiquement la dynastie des Camondo. 

  

Entrons à présent dans le musée. Une fois équipés, notre 

guide, une femme affable et cultivée, nous explique que 

l'hôtel particulier, dans lequel nous nous trouvons, a été 

entièrement reconstruit en 1912 à la demande de Moïse de 

Camondo, dans une architecture s'inspirant du Petit Trianon 

de Versailles, afin que dans cette somptueuse demeure il 

puisse mette en valeur ses collections, qui ne cesseront 

d'augmenter jusqu'à sa mort. 

   
 

Elle souligne le fait que le propriétaire des lieux, tout en étant un homme passionné par les 

arts décoratifs du XVIII
ème 

siècle, se veut en même temps à la pointe de la modernité. A titre 

d'exemple, tandis qu'un large escalier de pierre de taille à la rampe en fer forgé accueille le 

visiteur, l'hôtel possède également deux ascenseurs à air comprimé, gage de la dernière 

modernité. Et l'on verra au cours de notre visite à quel point Moïse de Camondo a voulu 

profiter de tous les progrès de son époque. 
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Au rez-de-chaussée, où 16 personnes 

travaillaient au service de la maison 

(cuisine, laverie, etc.), tout est fait pour 

assurer le bon fonctionnement et le 

confort quotidien, en essayant de diminuer 

la fatigue de chacun. La cuisine, carrelée 

du sol au plafond, est lavée tous les mois, 

afin d'assurer le maximum d'hygiène.  

 

 

- C'est au premier étage, dans une succession de sept salons, que sont exposées les plus belles 

pièces des collections, que Moïse de Camondo a consacrées à la gloire du goût français du 

XVIIIème siècle. Et pour mieux profiter de toutes ces merveilles, il a fait installer des 

corniches lumineuses, qui éclairent les plafonds et mettent ainsi davantage en lumière 

l'ensemble de ce mobilier somptueux. Pour notre plus grand bonheur le musée réunit une 

collection unique de meubles rares, issus du riche patrimoine que l'ancienne aristocratie 

française mettait alors sur le marché. Pendant 50 ans, Moïse de Camondo a fréquenté 

assidûment les plus grands antiquaires parisiens. Pour ne pas se ruiner, notre guide nous a dit 

qu'il se fixait une somme annuelle à ne pas dépasser. Il lui est arrivé parfois de dépenser 

beaucoup plus, lorsqu'il avait le sentiment qu'il ne retrouverait jamais une pareille occasion. 

   
 

Le second étage, d'apparence plus dépouillée, rassemble les appartements privés de Moïse et 

de ses deux enfants, Nissim et Béatrice. Chaque appartement comprend quatre pièces : un 

salon, une chambre, une salle de bain et pour Moïse une bibliothèque, pour Nissim un fumoir, 

pour Béatrice un boudoir. Les vastes salles de bain entièrement carrelées de faïence et à la 

robinetterie de cuivre nickelé offrent tout le confort moderne de l'époque. Un chauffage à air 

filtré et pulsé est installé à tous étages. Car pour éviter que les œuvres d'art ne soient 

endommagées, les cheminées restent purement décoratives. 

Au bout d'une heure et demie, nous avons quitté à regret le musée, éblouis par tant de beauté, 

mais en nous disant que nous y reviendrons certainement un jour. Et pour compléter la visite, 

je vous recommande le livre de Pierre Assouline Le dernier des Camondo.  

Jacques Décréau 
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Implant cochléaire et chirurgie : Docteur, j’ai peur ! 
Dr Elisabeth Mamelle 

Cheffe du service ORL – CRIC, Hôpital Rothschild, Paris 

 

La chirurgie est un temps important dans le parcours du patient qui va avoir un implant cochléaire 

et c’est parfois la première intervention de leur vie ! Cette étape génère une appréhension fréquente 

et normale, ce pourquoi l’ANIC m’a proposé d’écrire un article clair expliquant ce qu’il se passe 

pendant que le patient est endormi au bloc opératoire. 

Pour introduire ce sujet, il faut rappeler que la réhabilitation auditive par implant cochléaire 

nécessite la mise en place d’une partie interne par voie chirurgicale afin de placer des électrodes 

dans la cochlée (l’organe neurosensoriel défaillant) pour stimuler le nerf auditif et de positionner la 

partie interne sous la peau (Figure 1). 

Figure 1. Parties internes des implants cochléaires des 4 marques. 

 
 

  

Développés depuis les années 1960, la chirurgie pour la mise en place d’un implant cochléaire a 

évolué. Les différents temps opératoires sont similaires pour les 4 marques d’implants ce qui en fait 

une chirurgie courante et classique pratiquée par des chirurgiens ORL ayant une expérience pour les 

pathologies de l’oreille. En France, environ 1500 chirurgies sont pratiquées chaque année dans les 

33 centres référents pour l’implant cochléaire. 

La chirurgie pour la pose d’un implant cochléaire se déroule sous anesthésie générale au bloc 

opératoire dans des conditions d’asepsie strictes. La durée varie d’1 à 2 heures selon l’anatomie du 

patient, l’étiologie de la surdité. De nos jours, elle se déroule la plupart du temps en ambulatoire 

c’est-à-dire que le patient rentre le matin et sort le soir avec un accompagnant après quelques heures 

de surveillance (cf autre article sur le site de l’ANIC).  

Dans les semaines précédant l’intervention, une consultation est programmée avec un médecin 

anesthésiste, habitué aux personnes malentendantes. La consultation se fait obligatoirement dans le 

service d’anesthésie de la Pitié-Salpêtrière pour les patients pris en charge dans le service de 

l’hôpital Rothschild. Le passé médical et chirurgical, pas seulement ORL, du patient est effectué. Il 

faut se munir des résultats des examens médicaux antérieurs (comptes rendus médicaux, ECG, bilan 

cardiaque, etc.), des analyses de sang et des ordonnances de traitements en cours. Il ne faut pas 

hésiter à poser vos questions à propos de l'anesthésie générale. 
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Le jour J de l’intervention, lorsque le patient arrive à l’hôpital il est accueilli par l’équipe de soins 

du service ORL et une prémédication est donnée pour diminuer son anxiété. Le patient est ensuite 

conduit debout au bloc opératoire où il est installé en position allongée. L’équipe du bloc opératoire 

est habituée à s’occuper de patients malentendants et le mode de communication est adapté en 

conséquence. De plus, les patients atteints de surdité descendent avec leur(s) prothèse(s) au bloc 

opératoire pour ne pas se retrouver dans le silence et celles-ci sont enlevées au moment de 

l’endormissement. Au réveil si une prothèse est portée du côté opposé à la chirurgie, elle est remise 

en place sous le pansement qui entoure la tête. 

Une fois que le patient est endormi et intubé par l’anesthésiste, le chirurgien va tourner la tête pour 

dégager l’oreille et raser les cheveux situés derrière l’oreille sur environ 2 cm (Figure 2). Les 

cheveux repoussent ensuite normalement en postopératoire. Deux électrodes sont placées sur le 

visage pour avoir un contrôle sur le nerf facial (Figure 2). En effet, de nos jours, toutes les 

chirurgies de pose d’implant cochléaire se font avec une surveillance peropératoire du nerf facial, 

c’est-à-dire qu’à tout moment, le chirurgien a la possibilité de vérifier le trajet du nerf facial dans 

l’oreille en le stimulant afin d’éviter tout risque de paralysie faciale. C’est une complication très 

rare dans ce type de chirurgie (risque de paralysie faciale transitoire <1% ) .  

 

Figure 2. Préparation de l’intervention 

  

Positionnement des électrodes pour surveiller le 

nerf facial sur le visage. 

Incision cutanée sur 6 cm (en vert) et limite de la 

zone rasée (en rouge). 

La zone retro auriculaire est ensuite désinfectée avant la pose des champs stériles autour et 

l’intervention à proprement parler commence par une incision de la peau derrière le pavillon de 

l’oreille sur 5 à 6 centimètres, puis les tissus situés derrière le conduit vont être réclinés pour 

accéder à l’os situé derrière l’oreille, la mastoïde (Figure 3).  

Le fraisage de l’os mastoïdien va permettre de passer derrière le conduit auditif externe pour 

accéder à l’oreille moyenne qui contient la voie d’accès à l’oreille interne : la fenêtre ronde (Figure 

4). Il faut imaginer que le chirurgien crée une cavité dans l’os mastoïdien en forme d’entonnoir afin 

de visualiser l’oreille moyenne. Une logette d’accueil à la face externe du crâne va ensuite être 

fraisée pour accueillir la partie interne et éviter qu’elle se déplace par la suite. C’est en regard de 

cette partie interne que viendra se placer l’aimant du processeur (antenne) que porté sur la peau, au-

dessus et en arrière du pavillon de l’oreille (Figure 2 et 3). 
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Figure 3. Voie d’abord à l’oreille moyenne derrière l’oreille 

 

 

 

 

 
Décollement des tissus mous pour accéder à 

l’os 

Création d’une logette d’accueil pour la 

partie interne 

 

Figure 4. Voie d’abord à l’oreille moyenne derrière l’oreille 

  
 

 

  

 
Mastoïdectomie pour accéder à l’oreille moyenne à gauche et visualisation de la voie 

d’abord avec la logette dans l’os pour accueillir l’implant à droite. 
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La suite du geste chirurgical va se faire sous microscope pour ouvrir l’oreille moyenne en fraisant 

l’os situé entre le nerf facial et le conduit auditif externe, ce temps est dénommé la tympanotomie 

postérieure (ouverture de 3 mm par 7 mm ; Figure 5). C’est l’un des temps délicats de l’intervention 

mais maitrisé parfaitement par les chirurgiens implanteurs.  

La tympanotomie postérieure permet de visualiser l’oreille moyenne c’est à dire la cavité qui 

contient les osselets et les reliefs de l’oreille interne en profondeur. Le chirurgien va exposer la 

fenêtre ronde, une membrane fine entourée d’un bourrelet osseux, qui fait l’étanchéité entre l’oreille 

moyenne et l’oreille interne (Figure 5). Il est nécessaire de fraiser précautionneusement ce bourrelet 

pour voir la fenêtre ronde en totalité ce qui permet d’obtenir une voie d’abord finalisée pour la pose 

de l’implant (Figure 6).  

 

Figure 5. Tympanotomie postérieure  

 
La voie d’abord finie permet de visualiser l’oreille moyenne avec les osselets et les reliefs de 

la cochlée comprenant la fenêtre ronde qui sera ouverte pour un insérer le porte-électrodes 

dans la cochlée. 

 

La dernière grande étape consiste à positionner la partie interne dans sa logette et d’aller ouvrir la 

fenêtre ronde avec des micro-instruments pour introduire ensuite le porte-électrodes dans la 

cochlée. Au moment de l’ouverture de l’oreille interne, un gel d’acide hyaluronique va être placé 

devant la fenêtre pour éviter que le liquide contenu dans l’oreille ne s’écoule et pour empêcher le 

sang ou des débris osseux de rentrer dans la cochlée. Cela permet également de lubrifier le porte-

électrodes pour faciliter le geste. L’insertion du porte-électrodes se fait lentement et une fois que 

toutes les électrodes sont placées dans la cochlée, des petits fragments de muscle temporal vont être 

positionnés autour du porte-électrodes pour assurer une étanchéité entre l’oreille moyenne et la 

cochlée. Les tissus vont ensuite être suturés et une désinfection à la Bétadine est faite avant de 

refermer la peau avec des points sous cutanés puis un surjet intradermique. Ce type de fermeture 

cutané permet de ne pas avoir besoin de soins infirmiers en postopératoire. Des pansements collés 

sur la cicatrice sont positionnés et sont retirés par le chirurgien lors de la visite postopératoire. Un 

pansement compressif entourant la tête est positionné quelques heures et retiré avant le retour du 

patient à son domicile. 
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Figure 6. Fenêtre ronde de la cochlée : voie de passage pour insérer le 

porte-électrodes dans la cochlée. 

  

Visualisation de la fenêtre ronde dans son ensemble pour positionner 

l’implant (porte-électrodes) dans la cochlée par cette voie avec schéma de la 

cochlée et du trajet du porte-électrodes. 

 

 

 
Ouverture de la fenêtre ronde avec une 

pointe, un micro-instrument. 

Fenêtre ronde ouverte pour y 

insérer le porte-électrodes. 
 

 

 

 

Insertion du porte-électrodes lente dans la cochlée à travers la fenêtre ronde. 

Une fois le geste chirurgical terminé, le patient séjourne en salle de réveil sous étroite 

surveillance car les produits anesthésiques vont s’éliminer progressivement de l’organisme et le 

patient est encore somnolent. Au bout d’environ deux heures, tout risque de ré-endormissement 

étant écarté, le patient remonte en hospitalisation où le chirurgien vient vérifier qu’il n’y a pas de 

complication et où il explique les consignes postopératoires avant la sortie. A long terme, l’incision 

de la peau est très peu visible. 
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Le lendemain de l’intervention, ou quelques jours plus tard, on appréciera la longueur du porte-

électrodes inséré dans la cochlée en pratiquant une imagerie. 

Attention ! Au réveil, le patient n'entend pas puisqu'il faudra attendre l’activation du processeur 

externe pour percevoir les sons ! La chirurgie de l’implantation cochléaire peut rendre 

définitivement inefficaces vos derniers restes auditifs. En d’autres termes, une oreille qui entend 

encore un peu pourrait devenir, après l’intervention, complètement sourde. La restauration de 

l’audition n’interviendra qu’après le branchement et le réglage du processeur externe.  

 

Dans les suites opératoires, peuvent apparaître des vertiges. Ils ne sont pas constants et disparaissent 

au bout de quelques jours. N’hésitez pas à les signaler à l’équipe soignante, il y a des médicaments 

ou de la rééducation en kinésithérapie spécialisée pour cela. 

Des acouphènes (bruits, sifflements, bourdonnements) peuvent exister, le plus souvent de façon 

transitoire. Ils seront modifiés par l’activation de l’implant. 

Lors de l’intervention, le nerf facial peut être irrité entraînant alors une paralysie avec une 

diminution de la mobilité du visage du côté opéré. C’est un risque que l’on se doit de signaler, 

même s’il est inférieur à 1%. Un des intérêts du scanner préopératoire est de prévoir les difficultés 

de l’opération, d’apprécier l’étroitesse de cette région pour que le chirurgien anticipe et évite une 

éventuelle lésion du nerf facial. De plus, la chirurgie se fait avec une surveillance permanente de ce 

nerf. 

Dans certains cas, le chirurgien peut être amené à étirer ou à sectionner un autre petit nerf (la corde 

du tympan) qui passe dans l’oreille et qui va à la langue. Cela peut parfois avoir pour conséquence 

quelques troubles du goût (de type goût métallique dans la bouche) transitoires exceptionnellement 

définitifs. En effet, la corde du tympan est une branche du nerf facial qui va cheminer dans l’oreille 

moyenne pour atteindre la langue et donner le goût de la moitié de la langue du côté opéré. 

Autour de la cicatrice, vous pourrez avoir une petite zone de peau insensible, pendant quelques 

mois. Dans certains cas, comme avec toute cicatrice chirurgicale, certains patients signalent à ce 

niveau quelques démangeaisons ou de petits tiraillements. La « grosseur » que vous percevrez au-

dessus et en arrière de votre pavillon d’oreille est en fait le récepteur stimulateur. Cela est normal et 

non douloureux. 

 

Quelques indications pour bien vous préparer avant une chirurgie pour pose d’implant cochléaire : 

- Faites votre coupe et coloration de cheveux avant. Vous devrez en effet attendre 

l’autorisation du chirurgien pour vous laver les cheveux (environ 15 jours postopératoire) ou 

les colorer après la chirurgie (1 mois postopératoire). 

- La vaccination contre le pneumocoque est obligatoire pour prévenir du risque de méningite 

(2 injections à 8 semaines d’intervalle, dont la première doit être avant la chirurgie). 

L’ouverture de la cochlée semble augmenter légèrement le risque de méningite. 

- Prévoyez 1 mois de rendez-vous intensifs en postopératoires car la rééducation 

orthophonique hebdomadaire va commencer dès l’activation du processeur externe et 

plusieurs réglages seront nécessaires, en plus des RDV pour contrôler la cicatrice, le bon 

positionnement des électrodes dans l’oreille interne et l’organe de l’équilibre. 
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medel.com

Réhabilitation musicale en ligne :
accès gratuit à l’application MELUDIA
MED-EL propose, en collaboration avec la société MELUDIA, une méthode de réhabilitation 
musicale interactive sur myMED-EL. Que vous soyez professionnel, patient, musicalement ex-
périmenté ou non, MELUDIA met à votre disposition des exercices auditifs pédagogiques axés 
sur la musique et adaptés aux utilisateurs d’implants auditifs, petits et grands.

Pour accéder gratuitement à MELUDIA, rendez-vous sur votre compte my.medel.com puis
cliquez sur MELUDIA. Une licence gratuite d‘un an sera automatiquement activée. Cette
licence est sans engagement !

Application de réhabilitation
auditive et musicale

GRATUIT
sur my.medel.com



 

  

 

 

 

 

Batteries et piles 
Nos adhérents nous interrogent parfois sur les conditions d’utilisation des batteries fournies 

par les fabricants pour l’alimentation des implants. La rédaction a posé les mêmes questions 

à Advanced Bionics, Cochlear, Medel et Oticon, voici ce qu’il faut en retenir : 

 

La durée de vie moyenne des batteries est variable. Elle dépend des conditions extérieures 

telles la température, l’absence de recharge et d’utilisation sur une longue période. Mais 

surtout il ne faut pas attendre qu’elles soient complètement déchargées pour les recharger. 

La vie optimale d’une batterie est prévue entre 300 cycles de décharge/recharge pour Oticon à 

500 pour Medel. Cela ne veut pas dire qu’elle soit inutilisable après ces cycles mais que sa 

capacité (la durée d’alimentation de l’implant) sera réduite à 80% en moyenne.  

L’autonomie des batteries dépend de plusieurs facteurs : des programmes utilisés 

quotidiennement, de votre type d'implant, de l'épaisseur de la peau à l'endroit où se trouve 

l'implant. Elle dépend également du modèle de batterie. Suivant les cas, cette autonomie peut 

aller de 7 à 30 heures. Cochlear précise que la température de charge des siennes doit être 

comprise entre 0°C et 40°C. Si la batterie en charge a « trop chaud », un clignotant orange se 

manifestera. Il suffit de la débrancher et de la rebrancher pour que cela rentre dans l’ordre.  

L’ensemble des fabricants souligne que les batteries doivent être rechargées après chaque 

utilisation et surtout avant qu’elles ne soient complétement déchargées. Il est indispensable 

d’attendre l’achèvement de la charge de la batterie. La durée de vie de vos batteries en 

dépend ! Il faut compter un temps moyen de charge d’environ quatre heures. On peut laisser 

les batteries sur les chargeurs une fois qu’elles sont pleines, cela n’a d’incidence que sur votre 

consommation électrique. A ce sujet, nous vous conseillons de débrancher vos chargeurs, 

déshumidificateurs après leur utilisation (comme pour tous vos appareils électriques).  

Il n’est pas utile de glisser les batteries dans la boite de déshumidification. Seul Advanced 

Bionics demande de les y placer une fois par semaine surtout si les conditions d’utilisation le 

nécessitent telles l’humidité et la transpiration. 

Les fabricants délivrent plusieurs batteries avec l’ensemble du processeur et de ses 

accessoires. Nous vous recommandons de les numéroter ou de les identifier afin d’organiser 

une rotation pour éviter un déséquilibre dans leur usure.  

Nous n’avons pas évoqué les piles (P675 Zinc air) dont la durée moyenne d’usage est de 3 

jours. Il n’y a pas de recommandation particulière à leur égard. Aucun des fabricants n’est 

capable de dire s’il y a une différence environnementale dans l’utilisation des batteries ou des 

piles. Néanmoins, pour un implant nous pouvons estimer à 240 le nombre de piles annuelles 

jetées. C’est considérable. Il est peut-être préférable d’en rester aux batteries donc l’impact 

semble plus faible au regard des quantités utilisées. Dans tous les cas, ne jetez pas dans la 

nature ni les unes ni les autres, mais glissez-les après usage dans un récupérateur.  

La rédaction 
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Élaboration et confection du Bulletin 

 

Quelques-uns d’entre vous nous ont demandé comment le bulletin se confectionnait. C’est 

très simple : on transpire pendant 6 mois ! 

D’abord contre toute attente avant de composer le futur numéro, on examine le précèdent pour 

établir des critiques et corriger ou améliorer ce qu’il y a à faire. Ensuite selon la date de 

parution, nous avons des impératifs. Si c’est le numéro de juin, dans les pages obligatoires, il 

y a le compte rendu de l’Assemblée générale. Si c’est celui de décembre, il y a bien sûr les 

vœux. Tenez, cette année pour les vœux, le comité de rédaction composé du Président, Jean-

Pierre, de la Secrétaire, Ginette, et du Chargé de bulletin, Philippe, a phosphoré durant des 

semaines pour savoir ce que l’on mettrait comme illustration. Ça n’a l’air de rien… mais 

après plusieurs heures nous avons décidé de faire une mosaïque de vos implants. De l’idée à 

la réalisation, il y a une marge. Faire des photos, expliquer, faire le tri entre celles floues, ou 

surexposées, celles de traviole, celles trop cela et pas assez ceci… Bref, des mois de collecte ! 

Et pour corser le tout, un jour on convient de faire quelques clichés style Andy Warhol, vous 

savez l’artiste qui a métamorphosé Marilyn Monroe entre autres. Vous pouvez juger du 

résultat. 

 

 

 

Nous décidons d’articles et nous nous 

répartissons les tâches. Bien sûr on tente 

d’agglomérer un maximum d’entre vous 

pour mettre la main à la pâte. Pas encore 

suffisamment, mais on progresse.  

 

  

Enfin, nous commençons à avoir la matière. 

On se réunit pour examiner les textes, pour 

définir si on case des photos, si on raccourcit. 

Bref, on commence tranquille, puis deux 

heures plus tard, au bord de l’épuisement, du 

café plein les neurones, nous nous quittons 

avant d’en venir aux mains. Mais le bulletin est 

presque terminé. On doit appeler les 

retardataires, en espérant que leur prose ne 

débordera pas. Sinon, le chargé du bulletin sort 

la paire de ciseaux et ampute, sans anesthésie. 
 

Vient le bouclage. Ultime relecture (la quarante-septième) et expédition à l’atelier de 

confection. Là, c’est une autre paire de manches !  
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Impression du bulletin 

    

 Pour l’impression et l’envoi de notre bulletin nous faisons maintenant appel 

aux services de l’ESAT (Etablissement et Service d’Aide par le Travail) de 

l’ANRH (AssociatioN pour l'insertion et la Réinsertion professionnelle et 

humaine des Handicapés) situé 17, Impasse Truillot, Paris 11
ème

. 

 

Qu’est-ce qu’un ESAT (anciennement nommé CAT) ? Wikipedia nous dit : ‘c’est un 

établissement médico-social de travail protégé, réservé aux personnes en situation de 

handicap et visant leur insertion ou réinsertion sociale et professionnelle’. Le prospectus de 

l’ESAT nous présente un peu plus l’établissement : ‘Notre mission est d’accompagner 94 

personnes en situation de handicap dans leur insertion sociale et professionnelle. Notre credo, 

c’est la différence, pour nos clients et pour nos équipes : nous sommes tous fortement animés 

par la satisfaction de nos clients, comme par la bienveillance, le partage et l’inclusion’. Les 

activités sont multiples : à côté d’un atelier réalisant impression et routage, numérisation et 

saisie ainsi que conditionnement, l’ESAT comprend aussi un restaurant, ‘Les petits plats de 

Maurice’, ainsi qu’une boutique de réparation-vente de vélos ‘Les petits vélos de Maurice’.  

Vous vous demandez peut-être qui est Maurice ?  Il s’agit de Maurice Pilod (1885-1970). 

Médecin militaire de formation, il est très impliqué dans la lutte contre la tuberculose et le 

développement de la vaccination associée. Son intérêt pour la réinsertion des personnes en 

situation de handicap l’a conduit à créer l’atelier devenu plus tard l’ESAT de Paris 11
ème

. 

 

 

 

 
L’atelier d’impression et de mise sous pli 

 

La qualité d’impression du service de 

l’ESAT est excellente. Nous avons pu 

apprécier la fiabilité du routage et le respect 

des délais. Enfin l’ANIC insiste sur le 

caractère solidaire du choix de l’imprimeur. 

Notre association, regroupant des 

handicapés auditifs, se devait d’aider à 

l’emploi d’handicapés en favorisant une 

entreprise de travail protégé.  

Maintenant le bulletin imprimé est liassé, 

agrafé et mis sous pli pour ceux qui ont opté 

pour l’envoi postal ; il part, vous allez le 

recevoir ! 

 
 
 
 
 

 
Les Petits Plats de Maurice 
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https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89tablissement_social_ou_m%C3%A9dico-social_en_France
https://fr.wikipedia.org/wiki/Travail_(%C3%A9conomie)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Handicap
https://fr.wikipedia.org/wiki/Insertion_sociale_et_professionnelle
https://fr.wikipedia.org/wiki/Handicap


Notre banquet annuel 

 

Après trois années d’interruption pour raisons 

sanitaires, nous étions très heureux de pouvoir nous 

retrouver ce samedi 12 novembre au 1
er

 étage du 

restaurant Le Capone, place de la Nation., pour le 

traditionnel banquet de notre association. Malgré qu’il 

soit situé en plein pont du 11 novembre, 32 d’entre 

nous ont répondu à cette invitation, dans la joie des 

retrouvailles et l’accueil de nouveaux venus.  

 

 

 
 

 

 

Une fois installés, Ginette Chantrel, notre 

secrétaire, nous a remerciés de notre présence et 

a passé la parole à Philippe Pivion, en charge du 

bulletin au sein du bureau de l’ANIC, mandaté 

par notre président, Jean-Pierre Gauyacq, 

empêché de venir étant cas contact. Philippe l’a 

d’abord excusé ainsi que notre trésorier, Daniel 

Lesauvage en déplacement en province.  

Puis, Philippe a souligné l’importance de cette 

réunion. Donner la possibilité aux adhérents de 

rompre un isolement, leur permettre de faire des 

rencontres, aider à la socialisation « est une 

mission importante pour nous ». 

Ensuite, il a fait un rapide rappel de l’ensemble de nos activités : 

 Les visites culturelles organisées par Solange, elles vont reprendre très prochainement. 

 Le café littéraire animé par Frédérique, il continue tous les deux mois avec une dizaine 

de participants, où chacun présente brièvement un livre de son choix.  

 Les rencontres mensuelles animées par Ginette le 1
er

 mardi de chaque mois dans les 

locaux de l’IFIC situés dans le pavillon La Deauvillaise dans le jardin intérieur de l’hôpital. 

Cette rencontre est ouverte à tous les implantés, anciens ou nouveaux, qui veulent échanger 

ou passer un moment avec d’autres.  

 Les permanences hebdomadaires du mardi (sauf pendant les vacances scolaires) de 

11h à 14 h, qui ont lieu dans le bureau vitré avec le signe MIS (Maison d’Information Santé) 

derrière la boutique dans le hall de l’hôpital Rothschild. Ces permanences, destinées aux 

futurs implantés, permettent de répondre aux diverses questions que se posent les candidats à 

l’implant. Chaque permanence est tenue par deux personnes. Actuellement 7 personnes se 

relaient pour les assurer. Solange lance un appel à de nouveaux volontaires pour étoffer 

l’équipe.  

 Le bulletin de l’ANIC parait deux fois par an, en juin et en décembre en édition papier 

ou sur Internet (chacun peut choisir). Le site Internet dont Jean-Pierre s’occupe et le bulletin, 

 

ANIC - Décembre 2022 - 18 

VIE DE L’ASSOCIATION 



 

avec leurs nombreuses rubriques, permettent la mise en commun de toutes nos richesses. Des 

lectures très instructives.  

Philippe rappelle enfin l’assemblée générale de l’ANIC, elle aura lieu le 18 mars 2023 en 

matinée, dans la salle Nation de l’hôpital Rothschild, salle équipée d’une boucle magnétique.  

Afin de donner davantage de responsabilité à chacun, il souligne que celles et ceux qui 

souhaitent s’engager dans une activité bénévole sont les bienvenus et peuvent proposer leur 

candidature. Après ce rapide survol de nos principales activités, Philippe nous a invités à lever 

nos verres pour trinquer à l’amitié qui nous rassemble et nous a souhaité un excellent repas. 

Pendant plus de trois heures, dans une ambiance chaleureuse -et bruyante-, mais tellement 

conviviale, nous avons partagé nourritures terrestres, dernières nouvelles et avons pu faire 

connaissance avec les nouveaux venus. 

Personnellement j’ai eu le plaisir de retrouver des amis et de parler, entre autres de nos 

dernières lectures. J’ai eu également la joie de faire connaissance d’une femme implantées et 

de répondre à ses diverses questions, tout en partageant nos expériences réciproques (voir le 

témoignage d’Hélène dans l’encarté). Le temps nous a manqué tant nous avions de choses à 

nous dire. Nous avons échangé nos coordonnées.  

  

Une bien belle journée pour l’ANIC que ce 12 novembre 2022 ! 

Jacques Décréau 

 

Deux avis de participantes  
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J’ai mis très longtemps avant de me décider à participer à un repas de l’ANIC… et ce matin 

encore sur le chemin du Capone, je me demandais comment ça allait bien pouvoir se passer, 

je ne connaissais personne. Je suis repartie quatre heures plus tard ravie et enchantée. C’était 

intéressant, c’était bruyant, c’était chaleureux. Et j’ai constaté à quel point ces parcours de 

surdité, vous les preniez à bras le corps les uns et les autres, comme cela vous donnait une 

humanité supplémentaire. Ça m’a fait grand bien de rencontrer des implantés, mes 

semblables en fait, je n’en connaissais pas. Peut-être parce que probablement, je les évitais 

jusqu’à maintenant. J’avais grand tort. Merci et à bientôt. Hélène 

 Merci pour les deux dernières rencontres. Le restaurant, j'ai apprécié le menu, mangé en 

compagnie des amis, très bonne ambiance, bruyante mais tellement sympathique. Le café 

littéraire : c'est un autre régal de vous écouter, de participer. Merci de votre amitié. Léone  

 



Advanced Bionics - 5 rue Maryse Bastié - 69500 BRON
T: 04 72 14 54 60 - info.france@advancedbionics.com 
SIRET 395 141 62 500040 -395 141 625 R.C.S. Lyon

©2022 Advanced Bionics AG et ses filiales. 
Tous droits réservés.

L’espace dédié aux Utilisateurs AB
Pour accompagner ses utilisateurs, AB propose un 

Espace A(ssistance) B(outique), sur lequel on y trouve :

Cet espace est un véritable portail d’accès aux services AB. 

Découvrez-le et n’hésitez pas à vous inscrire !

www.advanced-bionics.fr

Contacts directs - téléphone/mail
Informations techniques & pratiques
Vidéothèque & guides d’utilisation

Évènement & Ateliers en ligne
Outils de rééducation en ligne



 

Que faire de nos anciens appareils auditifs ?  

Notre envoyée spéciale, Ginette C., a mené l’enquête chez AuditionSolidarité  

Elle y a découvert le recyclage et l’humanitaire 

 

AuditionSolidarité récupère les appareils auditifs et les remet en état dans son atelier de recyclage 

basé dans les Landes au siège de l’association. Cet atelier est unique en France et fonctionne sur un 

mode 100% écologique puisqu’aucune pièce neuve n’est achetée. 

 

 

Comment fonctionne l’atelier de recyclage ?  

• 3 audioprothésistes effectuent un travail de tri des 

appareils avant leur remise en état afin de faciliter le 

travail des électroniciens et après sélectionnent les 

appareils auditifs reconditionnés par marque, modèle 

et niveau de surdité. 

• 2 électroniciens professionnels sont présents à 

l’association et travaillent chaque vendredi, afin de 

remettre en état ces appareils usagés.  

 

AuditionSolidarité ne recycle que les appareils auditifs de type contour d’oreille. 

A ce jour, AuditionSolidarité récupère en moyenne 8 000 appareils auditifs usagés par an et 2 300 

sont remis en état et utilisés pour ses missions humanitaires. 

Une fois remis en état, ces appareils auditifs bénéficient d'une seconde vie. Ils permettent de sortir 

de l'exclusion et de l'isolement des personnes démunies sourdes et malentendantes sur toute la 

France et des enfants sourds et malentendants à l’étranger. 

Comment transmettre son ancien appareil auditif à AuditionSolidarité ?   

- Par voie postale directement au siège de l’association à Yzosse (1, impasse des Mésanges 

40180 Yzosse). 

- Le déposer dans un centre d’audioprothèse indépendant, mécène d’AuditionSolidarité qui se 

chargera de les envoyer. A ce jour, environ 350 centres d’audioprothèse mécènes répartis 

dans toute la France récupèrent les appareils auditifs usagés (voir leur implantation sur le 

site www.auditionsolidarite.org). 

- Les services d’implants des hôpitaux disposent d’enveloppes prépayées AuditionSolidarité 

qui sont distribuées aux personnes implantées. Les personnes malentendantes peuvent alors 

glisser dans cette enveloppe leurs anciens appareils auditifs et les envoyer sans frais à 

l’association. 

 

Un grand bravo à cette association humanitaire et écologique.  
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Café littéraire de l’ANIC 
 

Le 21 septembre, suivant ses habitudes, le café littéraire s’est réuni à la Fondation pour 

l’Audition.  

‘Là où chantent les écrevisses’ de Delia Owens a été apprécié par Marie-Agnès. Elle a  aimé 

la description de la nature de la Caroline du nord et la description des sentiments de la petite 

fille abandonnée par les siens puis de la femme ostracisée parce qu’elle mène une vie 

originale. Une intrigue policière pigmente ce premier roman. 

 

Ginette raconte ‘Reconquista’ de Serge Legrand-Vall .C'est un roman historique. En automne 

1944, des maquisards espagnols viennent de libérer l'Ariège des occupants allemands et 

lancent une offensive appelée 'Reconquista' contre Franco. Un échec. Ce livre décrit l'errance 

de Mateu un maquisard et son instinct de survie ….  

 

‘Lettres’ d’Albert Camus a marqué Laurence.  « J’ai laissé s’éteindre un peu le bruit qui m’a 

entouré tous ces jours-ci avant de venir vous parler un peu de tout mon cœur. » Camus vient 

d’obtenir le prix Nobel de littérature. Il écrit à son instituteur d’Alger, Mr Germain, sans qui « 

rien de tout cela ne serait arrivé ». Ce livre édite cette correspondance entre eux. 

 

‘Après la rafle’ de Joseph Weismann, dessins de Laurent Bidot qui a ému Frédérique. Une 

BD éditée à l’occasion du 80
ème

 anniversaire de la rafle du Vel d’Hiv. Elle est destinée aux 

adolescents pour qu’ils découvrent l’enfer de ces 4115 enfants avec leurs parents. Une 

inlassable transmission de la mémoire de la Shoah. 

 

‘Le Liseur’ de Bernhard Schlink un drame qui a passionné Solange. Michael, est secouru par 

Hannah de 20 ans son aînée. Dès ce jour, ils vivent une passion. Elle lui demande de lui faire 

la lecture après leurs ébats amoureux. Elle disparaît. Des années plus tard, il la retrouve par 

hasard, accusée de crime contre l’humanité. Une réflexion sur le pardon impossible.  

 

‘Prière de ne pas abuser’ de Patrick C.Goujon a interpellé Michèle ! Il relate le 

bouleversement d’un jésuite lors de sa prise de conscience seulement à 50 ans qu'il a été 

abusé, enfant, par un prêtre. Juste et important ! 

 

Philippe a découvert ‘Traquenoir’ d’Ed Lacy, sorti en 1957, traduit par Roger Martin. Ed 

Lacy, cumule tous les malheurs : juif, habitant Harlem, époux d’une noire, communiste, athée, 

interdit de publication par le maccarthysme. Le détective, Toussaint, noir, suit un pauvre 

blanc dont l’arrestation doit constituer le clou d’une émission de téléréalité. Epatant !  

 

‘L’enfant de sable’ de Tahar Ben Jelloun, est présenté par Léone. Dans un quartier populaire 

du Maroc, un père n'a eu "que" sept filles. La honte. Il décide que, son prochain enfant sera un 

fils. C'est une fille !! Qu’à cela ne tienne, Ahmed vient de naitre et est élevé comme un 

garçon. Une vertigineuse descente aux enfers du mensonge social le plus fou. 
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Et le 6 novembre, nous avons évoqué les livres suivants : 

Marie-Agnès nous parle de ‘Les flammes de pierre’ de Jean Christophe Rufin. Ce roman 

décrit les amours d’un guide de montagne vivant en Haute-Savoie et d’une jeune femme 

habitant la région parisienne. Leur amour pour la montagne va les réunir et leur faire changer 

de vie. Il y a de très belles descriptions de la montagne; on pense à Frison-Roche.  

 

‘La douce empoisonneuse’ d’Arto Paasilinna est présenté par Ginette. C'est l'histoire de 

Linnéa, veuve, qu’un neveu, avec des comparses, spolie. Elle décide de les empoisonner. Eux 

décident de l’estourbir…Un régal. 

 

‘Le Métèque’, premier livre de Gisèle Sarfati raconté par elle-même : Fin 19
ème

  siècle- début 

20
ème

 siècle. La lutte armée révolutionnaire pour l'indépendance de la Pologne et l'amour fou 

entre Zbigniew, condamné à la déportation et l'énigmatique Katarzina. 

 

Laurence évoque avec émotion ‘Miarka’ d’Antoine de Meaux. Denise Jacob a 19 ans quand 

elle entre dans la Résistance sous le nom de Miarka. Arrêtée en 1944, torturée à Montluc, 

déportée à Ravensbrück, puis à Mathausen. Simone Veil est sa petite sœur. 

 

Marie-Chantal nous invite à découvrir sans tarder ‘L’île haute’ de Valentine Goby. L’auteur 

nous fait découvrir la montagne au fil des saisons avec des descriptions à vous couper le 

souffle, un enchantement ! On palpite pour un enfant, Vadim, qui apprend qu’à la montagne 

tous les gestes sont utiles pour la survie… Nous sommes en 1943. 

 

‘Ma captivité chez les sioux’ de Fanny Kelly, une découverte de Frédérique. Publié en 1871, 

cet ouvrage est le récit authentique d’une jeune femme de 19 ans, Fanny Kelly. Un récit 

essentiel sur les us et coutumes des Sioux qui la gardent prisonnière 3 longs mois pendant la 

Conquête de l’Ouest. Un témoignage dans un style poétique sans haine envers ses ravisseurs. 

  

Jacques a lu et nous fait partager ‘Ukraine, 24 poètes pour un pays’. Bruno Doucey a publié 

cette anthologie avec Ella Yevtouchenko, poétesse ukrainienne francophone de 26 ans. Ce 

recueil a été réalisé en 4 mois pour qu’il paraisse le 24 août, jour de la fête nationale en 

Ukraine, 6 mois après l’invasion. Un esprit de résistance et de liberté ! Des poèmes sublimes ! 

 

‘Qui a ramené Doruntine’ d'Ismail Kadare a passionné Léone. C’est le plus grand écrivain 

albanais actuel. Un roman sur l'histoire d'une jeune fille que l'on marie avec un homme d’un 

pays lointain. Son frère Konstantin lui promet de la ramener, mais il meurt à la guerre. Elle 

revient, il l'aurait ramenée. Comment, mais il est mort ? Qui va élucider ce mystère ? 

 

Philippe annonce son enthousiasme pour Jean Echenoz auteur de ‘Vie de Gérard Fulmard’. 

Une écriture forte, des phrases façonnées, des mots forment une pâte, une belle lecture. 

L’histoire, celle d’un raté, une victime de la vie, jouet d’une intrigue improbable. 

 

‘Le choix’ de Viola Ardonne a ému Solange. Ouvrage sur les traditions siciliennes et le 

mariage ‘réparation’, imposé si une fille a ‘fauté’ avec un homme. Cette tradition est abolie en 

1981, cette histoire est une contribution à la fin de ces tragédies. ‘Une femme, c’est comme 

une carafe, qui la casse la ramasse’, les femmes étaient considérées comme objets. 
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Hommage au Dr Christine Poncet-Wallet 
 

Nous souhaitons une bonne et heureuse 

retraite au Docteur Christine Poncet-Wallet 

qui nous a accompagnés durant de 

nombreuses années. Au départ du 

Professeur Frachet, elle a repris le flambeau 

avec dévouement et compétence. Le service 

du CRIC a bénéficié de son engagement 

sans faille pour apporter soutien et chaleur 

aux sourds dans l’attente d’un correctif 

auditif. Son attitude presque réservée 

rassurait. Elle exerçait son métier avec une 

rectitude réconfortante. Nous lui sommes 

reconnaissants de sa disponibilité, de ses 

capacités humaines et professionnelles mises 

à la disposition de tous. Des remerciements 

lui seront apportés plus directement lors de 

notre future assemblée générale, mais d’ores 

et déjà, nous publions quelques 

témoignages.   

Le bureau de l’ANIC 
 

 
Le docteur Poncet-Wallet s’exprimant 

 lors d’une de nos Assemblées Générales 

Sollicitée pour écrire ces quelques lignes, c’est avec plaisir que je le fais. 

La Présidence de notre association ne fut pas un long fleuve tranquille mais je pouvais 

compter sur le soutien inconditionnel du Dr Christine Poncet-Wallet, Cheffe du service ORL 

à l’hôpital Rothschild et partie récemment en retraite après plus de 30 années de dévouement 

pour ses patients. 

Dotée de bon sens, d’une bonne dose de toutes les qualités qu’on peut attendre d’un médecin, 

elle a su prêter l’oreille et entendre la détresse de celles et ceux qui avaient perdu l’audition 

indispensable pour vivre comme tout le monde. Elle a collaboré pleinement avec le Professeur 

Bruno Frachet qui mettait un point d’honneur à ce que personne ne reste sur le bord de la 

route. 

Lorsque j’ai rencontré le Dr. Poncet-Wallet, j’ai pris un bon bol d’oxygène. Je venais de vivre 

des années difficiles après une surdité brusque. Son soutien m’a été précieux dans le cadre de 

mon implantation cochléaire qui m’a permis de retrouver rapidement mes marques. Par la 

suite, nous avons souvent échangé nos préoccupations pour faire progresser la voie vers 

l’implant cochléaire. C’est ainsi que j’ai pu l’accompagner sur des tournages mis au point par 

l’équipe Capital Santé TV qui publie régulièrement des émissions relatant divers problèmes 

de santé sur YouTube. Il s’agissait d’expliquer au grand public ce qu’est l’implant cochléaire, 

comment il fonctionne, ce qu’il apporte à la personne implantée et à son entourage. Pour 

revoir ces sessions, il vous suffira de taper dans la barre de recherche de votre ordinateur 

« Surdité brusque Capital Santé » où la séance du 16 septembre 2019 est notamment 

présentée. 
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Après le départ du Dr. Christine Poncet-Wallet, une page s’est tournée et une nouvelle s’écrit 

chaque jour avec l’équipe qu’elle a pu mettre en place au CRIC. La page est tournée pour moi 

aussi mais les souvenirs restent. 

Personnellement je garde d’elle le souvenir d’une personne aimable, prévenante, prêtant toute 

l’attention nécessaire aux patients venant recueillir ses avis permettant de prendre la bonne 

décision.  Elle a beaucoup compté pour moi. C'est encore le moment de lui dire un énorme 

MERCI pour sa gentillesse, sa présence en cas de besoin et ses conseils toujours judicieux. 

Avec toute la reconnaissance qu’elle mérite. 

Dany 

 

 

En décembre 2015, avec une audition très faible, je rencontrais le docteur Poncet pour ma 

première consultation à Rothschild,  avec une lettre de recommandation de mon othorino.  

Avec beaucoup de bienveillance elle m’a écoutée, expliquée, rassurée. Les consultations se 

sont succédées  ainsi que  les réunions d’information, les réponses à toutes les 

inquiétudes  jusqu’à la première implantation en mai 2016. Ensuite les réglages toujours avec 

beaucoup de patience pour arriver au résultat optimum, elle se réjouissait de la réussite de 

l’implantation. Elle s’est montrée toujours disponible en cas d’inquiétudes ou de douleurs. 

Ensuite la 2
ème

 implantation en novembre 2017, toujours avec le même suivi. 

Lors des assemblées générales, elle prenait longuement la parole démontrant ainsi son 

implication totale dans tous les problèmes d’audition. 

J’ai appris avec beaucoup de tristesse son départ à la retraite, on ne la croisera plus dans les 

couloirs. 

Laurence 

 

 

 

Brève 
 

 

Parcmètres et handicap 

Les titulaires d’une carte invalidité « inclusion » avec mention « stationnement » bénéficiaient 

jusqu’à présent d’une gratuité pour garer leur véhicule. Si la place réservée « handicap » était 

occupée, pas grave, une autre place payante et libre permettait de stationner sans s’acquitter 

du paiement. Depuis plusieurs mois, des grandes villes, comme Paris, ont modifié la 

réglementation. Dorénavant, le titulaire de la carte doit prendre un ticket à l’horodateur. Il n’y 

a rien à payer, mais il faut enregistrer le numéro de la plaque minéralogique après avoir 

appuyé sur la touche 6 ou sur la touche handicap. Bien sûr, l’affichage de la carte à l’intérieur 

du parebrise demeure obligatoire. Attention, ce stationnement devient limité à 24 heures. Si 

vous ne faites pas cette nouvelle procédure, vous êtes susceptible de recevoir un joli courrier 

avec une amende de 35 euros. Les villes qui ont opté pour ce dispositif ont confié cette 

gestion à des entreprises privées qui, avec des caméras, scannent les plaques et distribuent 

allègrement les amendes. C’est beau le progrès.  

 

 

ANIC – Décembre 2022 - 25 

CHRONIQUE MEDICALE 



L’équipe Cochlear 
France vous souhaite 
d’excellentes fêtes 
de fin d’année. 



Retard à la MDPH 

Depuis que je suis devenu sourd, je suis invalide, si, si. Et du coup, j’ai droit à la carte 

d’invalidité. Cette carte n’est valable que 5 ans… Eh oui ! Parfois que par un mystérieux 

sortilège, je retrouve l’audition, ou qu’un manchot a les bras qui repoussent ou qu’un cul de 

jatte, des guiboles qui surgissent. Alors, tous les 5 ans je confectionne le dossier. Un monceau 

de papelards ! Des attestations, audiogrammes, certificats, photocopies, tampons, signatures, 

un questionnaire qui me demande des tas de trucs intimes,  attention qu’il ne manque rien. 

Quand tout est prêt, il faut se déplacer à la Maison du Handicap, pour moi, celle de la Seine-

Saint-Denis. La MDPH est le lieu où toutes les pathologies invalidantes et handicapantes se 

retrouvent pour faire valoir les droits de leur porteur. C’est là que ça se corse ! En effet, le 

bâtiment qui l’abrite est situé sur une dalle elle-même sise à environ 6-7 mètres au-dessus de 

la rue. Pas de problème, des volées d’escaliers nous y conduisent. Ah zut, les fauteuils 

roulants ! Nos géniaux architectes ont pensé à tout ! Une rampe d’accès (5% max), se faufile 

entre les marches façon serpentin, un truc de 120 mètres en pente. Je comprends mieux 

pourquoi la France récolte des tas de médailles aux jeux handisport ! Les personnes en 

fauteuils roulants ont des biceps d’enfer !  

Sur place, vous faites la queue ! Entre 50 et 150 personnes agglutinées patientent. Une cour 

des miracles ! Vous entrez, et quand vous ressortez, vous filez dardar faire soigner une 

profonde dépression. J’admire le personnel. Pour déposer le dossier rien de plus simple. Un 

employé, derrière un comptoir au milieu de la foule, scrute ce que vous lui soumettez. C’est 

qu’il à l’œil le bougre, pas comme ceux avec la canne blanche qui attendent. Le type lève le 

nez, vous examine comme un présumé coupable et annonce : Manque la pièce d’identité ! 

Ben j’l’ai mise monsieur l’agent… que j’ dis. Non elle n’y est pas ! Attendez, osé-je 

demander. Je feuillette les 228 photocopies. Une parait plus épaisse que les autres, Un bout de 

camembert est tombé dessus et a collé les deux papelards dont la pièce d’identité. La voilà, 

monsieur l’agent. Bon, dossier complet. Il attrape une feuille, file un coup d’horodateur et de 

tampon. C’est la pièce disant que j’ai déposé ce jour un dossier complet… Ouf, Attention, 

quatre mois de délai. Pile poil me dis-je, nous sommes en juillet 2020, ma carte est bonne 

jusqu’en novembre 2020. Je m’en vais rapidos.  

Juillet 2021, pas de nouvelles, je retourne avec mes documents voir ce qu’il en est. Je ré-

escalade cet Annapurna de marches, seul, sans sherpas. Une heure plus tard, je demande au 

préposé où en est mon dossier. Après plusieurs séquences informatiques, j’apprends qu’il a du 

retard. Oui, que je dis, je le sais, c’est pour ça que je suis là. Monsieur, c’est à cause du covid.  

Bon. Mai 2022 rebelote. Mais là on me dit que mon dossier est sur le haut de la pile. On ne 

me dit pas qu’il y a des dizaines de piles. Septembre 2022, au bord de la crise de nerfs, 

j’apprends qu’un médecin va l’examiner. C’est parce que c’est un dossier en souffrance ! 

Octobre 2022. J’ouvre la boîte aux lettres et je découvre un document de la MDPH 

m’informant que mon dossier est bon et qu’il est reconduit jusqu’au 31/12/2099. 

Immédiatement, je fais un courrier à la MDPH lui demandant combien de mois avant la fin 

2099 je devrai déposer le dossier de renouvellement. J’attends la réponse, mais je crois qu’il y 

a du retard… 

Philippe Pivion 
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INFORMATIONS PRATIQUES 
 

 ANIC - ASSOCIATION NATIONALE DES IMPLANTÉS COCHLÉAIRES 
Siège Social : Hôpital Rothschild, 5, rue Santerre - 75012 PARIS 

Adresse Postale : ANIC, 21 Rue Ronsard – 91470 Limours 

E-mail : anic.association@orange.fr  

Site internet : www.association-anic.fr 

Les permanences ANIC dédiées aux candidats à l’implant, aux personnes implantées et à leur 
entourage se tiennent à l’Hôpital Rothschild le mardi de 11h00 à 14h00 (sauf jours fériés et 

juillet/août) dans le bureau de la MIS situé dans le hall d’accueil de l’Hôpital. 

Les rencontres amicales de discussion avec l’ANIC sont ouvertes à tous et se tiennent à l’IFIC 
le premier mardi de chaque mois de 14h00 à 17h00. 
 

 IFIC - Institut Francilien d’Implantation Cochléaire (partenaire)  
Hôpital Rothschild, Pavillon La Deauvillaise - 5, rue Santerre - 75012 PARIS 

E-mail : ific@wanadoo.fr 

Tél. : 01.53.24.24.40  

Bureaux ouverts du mardi au jeudi de 9h30 à 12h30 et de 14h00 à 17h00, le vendredi de 9h30 à 16h30 

sans interruption. Fermé le lundi. 

Site internet : www.implant-ific.org 

 

 BUCODES SURDIFRANCE  
BUreau de COordination des Associations des DEvenus-Sourds et Malentendants, Fédération à laquelle 

ANIC est affiliée. 

15, Passage Ramey - 75018 Paris 

Tél. : 09 72 45 69 85  

E-mail : contact@surdifrance.org 

Site internet : https://surdifrance.org  

 

 Pour les consultations ORL : surdité, acouphènes, vertiges, bilan annuel des implantés 

Prendre rendez-vous avec le CRIC - Centre de Réglage des Implants Cochléaires : 

Tél. 01.40.19.36.61 ou de préférence par mail à : secretariat.cric.rth@aphp.fr 

Site internet : http://orl-rothschild.aphp.fr 

 

 BBLC ASSURANCES (partenaire)  
BP 187, 83 Boulevard Camille Blanc - 34202 SÈTE CEDEX 

E-mail : info@bblc.fr 

Important : le tarif préférentiel de cette assurance de groupe est exclusivement réservé aux adhérents 

ANIC à jour de leur cotisation annuelle. Pour tout dommage concernant votre ou vos processeurs, vous 

devez adresser votre déclaration écrite à l’agence dans les 5 jours suivant l’accident, par courrier postal, 

fax ou courrier électronique (si la signature est possible). 

 

 

Les fabricants de nos implants 
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